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p->iý jiisti habiter nue auison0 1101- décès fuirent comme >,uit : Il y out par lai
vccef onstruite avant quo les enduits jdipthérie 13 décès ; par les fièvres t-yphol-

ne soient complètement s( (34. des S; la diarrhée 32 ; le ch, mlérý ,întm
q-Eviter de respirer un air cbargé de 44; par autres aq k zymnotiques 13.

gaz ir.-itants, de poussières mi1nérales. Il o ut par i' plithisie 410 d&vès par
véalset animales. autreg inaladies de poumons 15. Par la

r-Cherohoi' à détruire les etrets de res!débilité 46, par tu(rcs causcs 158.
gaz ou1 ces pousières par une furte venti- La plsfbrte. mortalité a eu lieu vliuz les
!ation. enfants4; efll fut au-desous dc 5 ansti

S-si ýc.s g-az ou pourisières ont de il64,73 par (-ent de la miortal té totale et
p.'opriétés toxiques ajouter ci la venîtilation, de 35.21 par (,ent audessus de 5 ans. Les
de- lotio;îs, dus ba-.ins, le chelîa'ecnt de maladies qui sév rerit chez les enfants fu-
vêtemen ts. irent principialement:- la débilité, le cholé-

î.-A l'ouvrer déjà atteint par la toux. Ira infantnm, la diarrhée, la diphithèrie, et
nonls lui ' Olîseillhm-i de respirer par le iez; quelques autres maladies zymnotiques. La
ou de placer devant sa bouche un morv, au jphthisie a fait auesi parmi la. classe adul te

d'.feà tissu lâche qui servira à filurer do nombreuises victime".
air. Toutes ecs muaiadies peuvent ètreu con-

u-Ne ,jamais employer polir tenture les Isidêrableraeiit diminuées crn sui vaut les it.--
pap crs verts ou bleus paree qu'ils émiiet- seignements de l'hygiène publiqlue ut pri-
teîît des posirs~reiae.vée. Et e'est à la société d'Hygiène qu'es't

v-Nýe pas respirer un air inprégné d'é- 1dévolue la tache d'instruire. renseigner et
inanations de matiÛre un putréfaction. le., autorité< gouvernantes eI, le, faniîilos

.- Npis habiter près des eaux sta- en matière d'Hygiène.
inantes pour se sow;t-raite à l'ondeémie iCet excès de décès cez les enfants d.-

warécigeus. vrait préoccuper tout citoyen qui tant soit

DR J 1.DEsîocîEs.pe3u ala-e son pays.
_________________Cet excès de mnortalité se trouve chez

MORTALITÉ DE LA CITÉ DE MO'Nf' les ( an adien s- França is. Il est vrai que la na-
RÉAL DURANT _L MOIS DE talité Canadieiîue-Eî'rançaise est double de

SEPITEMlýBRE. eel le des autres uationalit és, elle n'est pas

Le-;~ dJ&ès de la eité durnnt 1-- mois de moins de 58 pai 10(10 de la population,
Septembre se sont élevés à 389, soit 314 de tandis que chlz les autres nationalités, elle

moins qlle dans le mois précédent, et 17 n'est- ûue de 3M a 0 6 par 1000.
ilo moin6 qu'en Septembre 1883. 389 dé- Cependant nous levons faire nos efforts
ces repré,-ontent unre proportion annuel- ipour sauir ers petits êtres, destinés à
le dlo 28.29 par 1000) de la population deivenir des citoyens utile.; : d'abord dans

Uc la cité estiméeo a 165,000 âm'LI. leur enfance pal- dv.s Soi.is physiques Puis

Il y eut 123 décès aul-dessous de six nos;' M ndopi vn ' a n dcto
de ,,ix mois à 1 ani 58 ; de i :un à 5 ails, intellectuelle. Leï gouvernements sont in-
252; de 5 ans à Io, 1-9,; de 10 à 15, 6 ;ttéressés à prolonger la vie les enfanti; on
de 15 à 2o, 12; de 20 à 30, 19 ; de 30 à 1dépense des >wOomes a,-seé, considérables
40, 18; de 50 :*t GO, 17'; de 60 à 70, pour l'immigration de populations 6tran-lè-
12; de 70 à 80, 16; de 80 à 90, il ; de res, tandis qu'on laisse mourir les nôtre2

90 à 100, 1. Les principales causes de faute -1,3 soins ; l'hygiène de l'enfance
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